
Z

. irPage QUATRE -4., EDMUNDSTON, N.-B. 9 MAI 1929 LE MADAWASKA LE MAI

IN THE SUPREME COURT 
CHANCERY DIVISION. “Biscuits 

de Glacière” 9 ■■WHI□і&“LE MADAWASKA" г .
Vital S. Albert, Plaintiff,

—and—
Anais Bélanger, Polite 

Daigle and Al, Defendants

PUBLIC NOTICE is hereby gi­
ven that pursuant to a Decree 

for Partition and Sale issued in j 
the Supreme Court, Chancery Di­
vision, by Onier of Mr. Justice 
Grimmer, and dated the 5th dav .1
of March A.D., 1929, there will 1____
be sold at public auction in front 
of the Court House in the Town 3 1— 
of Edmundston, in the County of 
Madawaska, on Saturday the 8th 
day of June A.D., 1929, at the 
hour of twelve o'clock noon, the 
following lands and premises si­
tuate in the Parish of Madawas­
ka, in the Province of New-Bruns- 
wick, and described as follows :— 
‘Fronting on the River4St. John 
“and extending to the rear or ba- 
"se line of the first tier of the St 
“John River lots and bounded on 
‘the upper side by land owned 
“and occupied by Donat Rossi- 
“gnol and on the lower side by 
“land owned by Joseph Daigle.’"

Dated at Edmundston, N.K., 
this second day of April, A.D.,
1929.

Paraît toue lee Jeudi»
sucre; 3J4 tasses Farine 
Purity; 2 oeufs; 2 cuillerées 

poudre à pâ
ABONNEMENT

Canada, 1 an____
Canada. 6 mois ...
Etats-Unis, 1 an_______ $2.00
Etats-Unis, 6 mois------- $1.00
L’abonnement est strictement 

payable d’avance. Ajoutez 15. П 
sous aux chèques pour l’é­
change.

ff .... $1.50 
— 75

à thé
seuce; 1 tasse de raisins et • 
d’amandes hachés (au choix) Avocat<

U F.,1Faites un rouleau
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« Zs ANNONCES

Petites annonces: à vendre, à 
louer, on demande, etc.: 

1ère insection
Insertions subs. ____—__ 35c
Annonces commerciales passa­
gères
Annonces à long terme: tarif 
spécial fourni sur demande.

Les petites annonces sont 
strictement payables d’avance.

Nous publions gratuitement 
pour nos abonnés les £ts de 
naissances, de mariage, de fu- 
néraill etc.

' Ed
(Suite)

CHAPITRE VII
LE SPECTRE DU MONPE
Après le repas du midi et celui 

du soir, on se réunissait généra­
lement dans la bibliothèque, afin 
de décider ce qu’in ferait, durant 
l'après-midi, ou la soirée; mais, 
ce jour-là, on se rendit plutôt au 
salon, pour prendre les dernières 
dispositions à propos des tableaux 
du lendemain soir.

Un groupe, dont Dolorès était 
le centre, se tenait au milieu de la 
place. Au piano, était Fred Cyr; 
non loin de lui, Wanda était assi­
se. On avait découvert, chez Fred, 
un vrai talent musical, et c’était 
lui qui devait jouer des morceaux 
appropriés, entre les tableaux; il 
devait jouer aussi, durant les ta­
bleaux, quelques accords pianissi­
mo. Gaétan était à causer avec 
Jeannine Brummet, tout en feuil­
letant un alzum.

■l’une des extrémités du salon, se 
demandait comment il allait pou­
voir attendre le départ des invités 
pour demander à sa fiancée une 
explication. Qu’avait-elle à racon 
ter dé si intéressant et de si.... se­
cret à Le Briel, et pourquoi aus­
si le trait-elle avec tant de froi­
deur, lui Gaétan ?... Fallait-il 
croire aux insinuaions d’iris 
Gaudier, et....

Si Gaétan avait pu entendre les 
propos qui s’échangeaient entre 
Marcelle et 'Raymond, il eut été 
rassuré, sans doute.... Mais, voilà, 
il ne pouvait pas les entendre ; 
il voyait seulement lè visage at­
tristé de sa fiancée levé vers ce­
lui qu’il considérait son rival.

—M. Le Briél, disait Marcelle, 
j’espère que vous n’en voudrez 
pas à M. de Bienencour, pour la 
manière dont il vous a parlé, cet 
avant-midi?.... Je ne comprend 
pas, je l’avoue....

—Mon Dieu, non, je ne lui en 
veux pas, Mlle Fauvet, répondit 
Raymond.-

—J’en suis sûre, M. Le Briel, 
M, de Bienencour regrette déjà 
ce qui s’est passé.

—Je le crois sans peine, fit, en 
souriant, le jeune homme. Il le 
regrette, non pas parce qu’il m’a 
provoqué, en quelque sorte ; mais 
parce que vpus l’avez traité avec 
froideur, depuis.... Mais, passons! 
J’ai tout oublié Mlle Fauvet; que 
cela ne vous inquiète plus!

—Merci, M. Le Briel, merci! 
dit Marcelle. Vous êtes noble et 
bon !

LISEZ BIEN LES 
PETITES ANNONCES

------50c
Ctillectier

de Cuisme 
Western.Canada Floor Mills Co.

Saint John, N.-B.

30c pour Livre 
contenant 700 recettes. J.-i— 25c le pee.

CHAMBRE et PENSION
Je prendrai jeune couple sans 

enfants, chambre et pension. Aus- 
se'"chambre à louer, possession- 
immédiate. Pour information 
s’adresser à 8 rue de l’Eglise,près 
de l’Ecole Publique, ou au bureau 
du Madawaska.
752—3fs-2m.
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SpéciiLa Saucisse “DAIGLE” 

Est Faite Tous Les Jours соп

st-j/Ш —Oh ! J’ai uné proposition à 
faire ! répondit Dolorès • pourquoi 
ne passons-nous pas une partie 
de la v(eillée dans a chapelle?

—C’est une bonne idée! s’é­
cria Yollande.

—Une charmante idée! approu­
va Olga.

—Une idée plutôt originale, 
Dolorès, ne trouves-tu pas? de­
manda Marcelle. La chapelle.... 
ce n’est pas un endroit bien....gai !

—Ce sera du nouveau, dans 
tous les cas! dit Jeannine.

—Oui ! Oui ! allons à la chapel-

—Marcelle jouera-de l’orgue.
—Dolorès chantera un Ave Ma­

ria, puis nous chanterons en 
coeur. A la chapelle ! A la chapel­
le!

—Si M. Fauvet le permet, s’en­
tend. dit Dolorès.

Pour toute réponse, Henri Fau­
vet sonna V. P. et lui donna l’or­
dre d’allumer tous les candéla­
bres de la chapelle.

—Fais une grande illumination, 
V. P.; nous y passerons la veil-
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CasieiШш POELE A VENDRE
Un gros poêle “Bélanger” en 

bon ordre à vendre à bonnes con- 
. ditions. Raison, désire un plus pe­
tit poêle. S’adresser à J. Edmond 
Bernier, rue Rice, Edmundston, 

j.n.o.-25a.

. A.-!I

John M. Stevens,
Master of the

Ofs—4a-6jn. Supreme Court.N.B.
Edmii

AGENTS DEMANDES
Si votre temps vaut de l’argen:, 

n’hésitez pas un instant, mais 
choisissez la grande Ligne Wat­
kins et établissez-vous un com­
merce vraiment payant c eprin- 
temps dans votre ville ou comté 
Dans le commerce. Watkins vous 
êtes votre patron et votre salai r 
est lim’tr- par vos activités seu­
lement. Détails fournis sur de­
mande.

mШш
лГ—Jeannine m’a dit.... 

dain, la voix de Dolorès.
—Qui prend mon nom en vain? 

demanda, en riant, Jeannine. Par­
don, M. de Bienencour ajouta-t- 
elle ; mais il faut que je sache ce 
ce que l’on dit de moi....

—Ce doit être d’horribles cho­
ses, dit Gaétan, en souriant ;vous 
faites bien d’y voir!

Gaétan ne fut pas longtemps 
seul. Iris Claudier se glissa jus­
qu'à lui, (Iris se glissait ou se 
faufilait, généralement, ainsi qu’­
une vipère; on a dû le constater 
déjà) ?

—Eh ! bien, M. de Bienencour, 
fit-elle, levant les yeux au pla­
fond et les fermant ensuite, nous 
avons vite découvert, n’est-ce pas, 
l'homme qui boite, du pied gau­
che? Et ele se mit à rire.

Gaétan ne répondit pas.
—Pauvre M. Le Brie! I reprit 

Iris. Il a eu beaucoup de mal­
chance, vraiment ; mais cela le 
rend si intéressant cette claudi­
cation! Ha ha ha!

fit sou-
X-f
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DE MAISONS 
CE SOIR
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Une foule de bébés jouiront 
d’un sommeil paisible ce soir. Et 
leursf parents auront un repos 

orblongé. Le Castoria. est la 
se de ce contentement dans une 
multitudes de foyers.

Le Bon Vieux Castoria! Les 
enfants pleurent pour en avoir. 
Les mères ne jurent que par lui. 
Aucune maison où il y a un en­
fant ne devrait s’en passer. Quel­
ques gouttes de Castoria appaise 
le, bébé d’une façon inocensive. 
Lest un soulagement naturel qui 
suit. Castoria est un produit pu- 
rement végétal. Pas d’opium.Pae 
«e narcotiques, d’aucune

Maintenant vous savez pour­
quoi les gardes-malades d’expé­
rience donne le Castoria à un en­
fant, aussi souvent qu’il sent en 
maCaise ou qu’il s’agite. Et pour­
quoi les médecins disent aux mè­
res <me c’est le premier et le seui 
remede de famille lorsque le bébé 
a la constipation, les coliques la 
■îarrhee, ou autres troubles." Il 

est fait pour les bébés, le* autres 
choses ne le sont pas.

Le Castoria Fletcher 
“vieux temps’’ si

Tbe J. R. WATKINS Company
DEPT. 32 

749 Craig Ouest, 
Montréal.

eau-

Garde-Ma8
744—5fs-18a. BEIі

lée.Pour Vos
GardAussitôt que vint l'obscurité, 

tous se dirigèrent vers la chapel­
le, qui avait un air vraiment so­
lennel, toute illuminée comme el­
le l’était. Marcelle joua de l’or­
gue, Doforès chanta, puis celle- 
ci dit :

—MârcéTîe,' veiix-hix nous réci­
ter quelque chose? Récite la lé- 
gen que tu as composée, tout der 
nièreinent, tu sais: celle de cette

ENSEIGNESMAISON A LOUER
Une maison situé voisin de 

chez M. Arthur Poitras, à Ed- 
mundston. S'adresser à Angus 
THOMAS, Connors, N.-B.
756—2fs-9m.

Elle tendit sa main à Raymond, 
qui, la saisissant entre les siennes 
y déposa un baiser.

Et Gaétan, voyant cela, se dit 
qu’il était l’être le plus à plaindre 
de la terre. Mais, trouvant, un 
peu plus tard, l’occasion d’échan­
ger quelques mots avec la jeu­
ne fille, il lui demanda :

—Marcelle, vous m’en voulez 
pour quelque chose, n’est-ce pas? abbaye.

—Mais non ! Je ne vous en veux 
pas, Gaétan I.... Personne ne vous 
en veut d’ailleurs....
M. Le Briel!....

І

і de toutes sortes
Edfadressez-vousg

№
S®

TlJoseph C. Lebel,
EDMUNDSTON, N.-B. 
Chez le tailleur Lebel.lUF LE LINIMENT MARTIN 

Chez tous les Marchands Architect!sorte.

LE NOUVEAU GYPROC
PERFECTIONNÉ

Avez-vous 
remarqué la forme particulière de 
ses chaussures, M. de Bienencour 
.... Pointues du bout, longues et 
étroites....

I
I —Oui ! Oui ! La légende ! La 
I légende !
; —Je la riciterai bien, dit sim-
plement Marcelle; c’est, en ef- 

Quelle affaire M. Le Briel a- fet, ]a légende de cette abbaye; 
t-il de boiter aussi. fit Gaétan, e||e ne vous cn intéressera que 
d un ton mécontent. pli us probablement.

Marcelle ouvrit grands les Sans se faire prier, Marcelle 
yeux, tout d abord, puis elle se s’installa dans la chaire de la 
mlt ?,nr€ f>alePie,nt- chapelle et récita ce qui suit:
t A'" Gaetan ' s ехс1а!”а" L’OMBRE DU BEFFR/OI
t-elle. Ne devrions-nous pas plain# /T , , x
dre ce pauvre M. Le Briel, plu- , f . (Legende)
tôt que le blâmer? Il a été vie- Refont dans œ monastère,
ime d’un accident et.... Vivaient treV‘f moTs P’?ux’

-Marcelle, pourquoi prenez- Soumis au reglement austere, 
vous le partie de M. Le Briel con- Le re 'ar<l fixe sur les c,eux- 
tre moi?

—Parce que c’est lui qui a* été 
t'offensé, Gaétan, Or...

—Vous avez des raisons, je le 
sais... commença Gaétan.

Mais il se tut. Non, pas main­
tenant! dans quelques jours, il 
aurait une explication avec sa 
fiancée.

—Qu’allons-nous faire toute la

SP

Résistance
Plus
Grande

V —Je vous félicite, Mlle Gau­
dier, répondit Gaétan, d’un ton 
moqueur. Vous feriez un fameux 
policier; même, vous utiliserez, 
je crois, votre ... talent, pour en­
voyer vos meilleurs amis à la po­
tence... si ça faisait votre affai­
re, s’entend.

—Oh! M Le Briel n’est pas un 
de mes amis particuliers, M. de 
Bienencour; il est plutôt celui de 
Mlle Fauvet, je crois.... Elle pa­
rait avoir, en ce moment, des cho 
ses sérieuses et ... touchantes à 
lui dire. .. Sans doute, e’ie lui ex­
prime ses sympathies, à M. l e 
Briel.... Ce pauvre lui!

Ayant dit ce qu’elle avait à dite.
Iris Claudier éclata d’un rire mé­
chant, après quoi elle se glisse 
hors du salon.

Gaétan, malheureux au-delà de 
tout ce qu’on pourrait imaginer, 
les yeux fixés sur Marcelle qui veillée? demanda Wanda, ce 
causait tout bas avec Raymond, з soir là.

s- OE
Épais 
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Se prête 
à tout 
traitement 
décoratif

Щ est du 
vous considé­

rez ses cinquante ans, mai, c’est 
une mere arriérée qui de nos jour* 
ne 1 empîoie pas. Vingt-cinq mil­
lions de bouteilles ont été âch -- 
tees ! an dernier. Pensez aux nom 
bres de meres qui ont confiance 
en Castoria. Toutes ces mères ne 
peuvent se trompier. C’est 
precaution

і

vomptabl■P”I >
P.'Nouveau

Bord
Perfectionné
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BUSTIBLE r/j£àZf4-1 Or, le plus jeune de ces moines, 
Que l’on nommait ; ‘le petit saint’; 
Mais dont le nom était Antoine, 
Aimait à dormir, le matin.

Chacun, durant une semaine. 
Devait remplir certain devoir, 
Sans récrimination vaine,
Sans hésiter et sans surseoir.

La semaine du jeune Père 
Rien vite vint : dans le clocher,
Tl de- ait sonner la prière,
Les matins et le coucher.
T.e premier matin, il s’éveille; 
Regardant l’heure, il se rendort.... 
Et eeoendant. l’aube vermeille 
Versait déjà ses rayons d’or.

Une cloche tintinabule....
“Mon Dieu, je vous donne mon 

coeur"I
Chaque jnoine, dans sa cellule, 
Redit ces mots avec ferveur.
La cloche a tinté?..C’est étrange!.. 
1-е Père Antoine, plein d’émoi, 
Ouvre les yeux.... Il voit un ange 
S'envolant vite du beffroi.

uneGYPROC que vous devez і vo-
teîlle de'castoria daînT la’maison. J

BuIChiUres 

I Cry fer Jі

B■ En Vente Chez
J. W. Hall Edmunston, N.B.

si longtemps abandonnée....

-Je veux parler de la peur

lass sr‘“ *"*“■—
domïi i: i&irirtiis
semble, tout a coup, que les stal­
es étaient remphes de moines, « 
que orgrie allait, d’un moment 
I autre, resonner 
de squelette.
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pFF L est une éemmied'empî(ffer
PEINTURE 100% PURE ET LES VERNIS

X.

mm
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MARTINSENOUR des doigtssous

Swîs
pour tous les biens du monde! 
secria Yolande.
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ë Vos
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Depuis, lorsque la cloche tinte 
Sous le souffle de l’aquilon,
On dit qu’elle émet une plainte, 
Comme une supplication.

Quand l’astre des nuits illumine 
Les alentours, on voit, sonvent, 
Un moine, qui sonne mâtine 
Dans le beffroi de ce couvent.

Quand on eut applaudi et félici­
té Marcelle comme elle méritait 
de l'être, Dolorès dit, s’adressant 
à Henri Fauvet :

—Vous souvenez-vous, M. Fau 
vet, de la première fois que nous 
avons visité cette chapelle, vous. 
Marcelle et moi?

•—Je me souviens qu’elle avait 
un aspect assez lugubre. Depuis

Un produit spécial pour chaque usage et chaque surface ""Oêann^X'etD^'

soudain, Wanda se leva. Le 
visage très pâle, les yeux déme­
surément ouverts, elle désignait 4
riUert01lWdSaCriStie’ 4Ui der* 

—Là! Là! balbutia-t-dHe. Dans' 
la sacristie.... Un moine!....

—Un moine Is’écrièrent-iU tous
-A-lest 1 ombre du Beffroi I murmura Marcelle, <Г„І c

blanche comme de -la cire 
'Muis, Mlle Carrol...", 

mença Raymond Le Briel 
-Je l’ai vu! cria Wanda. U 

moine! Le moineI
(A Suivre)

n .

PEINTURE
I00%PURE

’pour léxltrieur 
et l’intérieur

WOOO-LAC de

Д en vente par
В,Г\ч85@Л FRASER COMPANIES LIMITED
V \ WtH®* \ EDMUNDSTON,------ N.-B.
X \ y D- j- LONG,---------------- CLAIR, N. B.
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L’CMBRC DU 
DEFFDCI

Grand Roman Canadien Inédit 
par Mme A.-B. Lacerte.

Tous droits réservés, 1925, par Edouard- Garand, 152, Ste- 
Elisabeth, Motnréal, P.Q.t où l’on peut se procurer ces 

volumes au prix de 25 sous, par la poste 30 sous.
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MARBLE'ITE
pour planchers 
en bois franc

VARM0LEUM
pour prélarts 
et linoléums

NEU-TONE
peinture 

mate lavable
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